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LE LIBRAIRE
AU LECTEUR..

AM y. Lec.te cr , Ce Livre j .dosît la matière & îeTirre fè-m-

bient nouveaux dans P..us , ne s'y

en étant point encore imprimé de pa¬

reil , ne vous fera pourtant pas in¬

fructueux* Il s en eft vu quantité, &

qui oitt été bien reçus pour les reme¬

des & guerifons des maladies, à peu de

frais , & fuis avoir recours aux Apoti-

qnaires,comme le Médecin charitable,
Se autres : Mais celui qui ne tend qu'à-,
eonferver&à maintenir la famé en bon-,

erat Sc dans une patf.ure difpoiîcion ,

enseignant à corrompí e les vicieuics-

quiiitez-des viandes pu les bons ailai-
fonnemenscontrair.s& diver'ÎK'z-qui.

ne tend, dis-je qu'à donner à Thon ms

une nourriture íoÜde , bien apprôue ,

& con orme à íes appétits. q ji font en

beaucoup de perfonnes la ragie Je leur

en bon point,ne dou pas,à mon advis t



être moins cor» iïderé,puis qu'i! eiÎbiïB
plus doux de faire une dépenfe hon¬
nête & raifcnnablê à proportion de fes*
fêculcèz en ragoufts& atieres delicatef-
fes de viandes pour faire fubfifter ! a vie
8i la fanté, que d'employer une fomrre-
immei fe en drogues, herbageSj mede-
cines&autres remedes importuns pour
I* recouvrer; Gela m'a perfuac'é apie'î
beaucoup de íoiiicitátions denies amis
de le mettre au jour , & de le produite
dans cette grande Ville,qui f?it fonds
de tour, Si ne rebute rien, & oti ee qui
îTjVft propîe auxum eft utile aux au¬
tres. Son Aucheur vous a énoncé dans

fon advertisement I utilité & le pro fu
qu'il poüvoit apporter : j oferai b:en
enchérir pir dc-iTus.&direqoe non feu¬
lement il eil: unis , mais auffi,qu 5jl tft
ne cé ífa i r e j d'à ut au? qaenon contemd'y
avoir étalléi s plus fines & les plus
délicates façons d'apprêter les viandes
pâsiiïi rie s , öc autres t H >fcs qui fe fer¬
vent fur !e;: Tables des Grands, il vous
dorme les préceptes des ebofes plus
communs cii plus ordinaires , qui fe
débitent dans la nourriture ecs mena-



g?s, qui ne font qu'une Jépenfe réglée
& mo lerée & dans l'appreit defquelles
beaucoup Je perfonnespeehent en trop
oa trop p?u:il vous enieigne les façons
de mille forces de legumes&autres vic-
tuailií's qui fe trouvent dans la campa¬
gne à oiiômcu la phifpar-t ignorent le
moyen de les accommoder avec hon¬
neur Si conrentement:& par ce moïen
*i fe trouvera que j'ay eu grande raifoa
de rendre ce fervice au public non it u-
lement poor U de'icatefle : mais auiîL
pour la necefïïté Joint que nôrre Fran¬
ce emportant l'honneur par Jdfas ton¬
tes les autres Nations du monde, de I<v
civilité,courtoiiîe&bien feance en tou¬
tes converfation.s , elle n'eft pas moins-
eftimée pour fa façon de \ wre honnê¬
te Si delicate. Et la ville de Paris l'em¬

portant éminemment par délias toutes
les Provinces du Royaume , dont elle •
eft la Métropolitaine , la Capitale , Se
le Siege de nos Roys, il e ft fans contre¬
dit que Í .'S fubaîternes fuivront en ceci
i'efhme qu'elle en fera , &: me donne
efperance qu'en lui offrant Iîs premi-
c.es 5<el!e les recevra avec accueil, & ie>



autres à fon imitation : Apres qröi Îc3
autres Nations pourront bien être pic—
quéesdu defir de fe rendre conformeîà
celle qui excellant en toutes les ren¬
contres de la vie,ne peut pas ignorer le
moïende la confervercontente£_paifi-
ble, par i'uiàge des chofes qui la maiu-
tiennent&la font fubfifter.Je vous puis
aflurerque j'y ai apporté tous les foins
im ginablts de ma part pour le mettra
en ion luilie , & relever un peu fa ma¬
tière , qui femblera peur erre à quel¬
ques Critiques moins dignes de pré¬
ceptes : mais les plus judicieux en
pourront penfer autrement , & s'avi-
ier que tous les Livres tant anciens
que modernes , étans la plufpart pouf
l'aliment de I'efprit 1, il é'toit bien rai-
fonnable que le corps , fans la bonne
difpofition duquel il ne peutbienagir,
en eût fa part ,• & principalement dans*
unechofefi necelTàire à la conferva-

sion. JonïiTez-en, Cher Leéleur, pen¬
dant queje m'étudierai à vous expofer
eu vente quelque chofe qui méritera
^os explois plus relevez. & plus foli-
de*;
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